
Colonel J. Thomann,
pharmacien-chef de l'arm^e saisse.

La plaque d'identite et le cordon
de suspension.

Bapport complementaire, presente a la 8e session de
la Commission internationale de standardisation 1933.

La Commission internationale de standardisation de
materiel sanitaire a resolu, dans sa 7e session (1932), de
poursuivre les essais entrepris pre"cedemment avec les
plaques d'identite.

Au eours de ces recherches, l'on devait s'attacher
tout particulierement aussi a trouver un moyen d'attache
pour la plaque d'identite, de resistance egale a celle exi-
gee pour cette derniere.

Cette tache a 4t6 confiee de nouveau a la Suisse, qui
avait deja ete charged des etudes ant^rieures relatives
a la plaque d'identite. Les resultats de ces precedents
travaux ont ete communiques a la Commission en 1930
et 1932, et les rapports en question ont ete publies dans
la Revue internationale de la Croix-Rouge1.

Avant d'aborder les nouveaux essais de eette ann6e
je voudrais me permettre de recapituler brievement nos
precedentes recherches et leurs r^sultats.

Apres qu'en 1926 la Commission de standardisation
eut traite pour la premiere fois la question des plaques
d'identite2, M. le general Dr Rouppert, m^decin en chef
de l'armee polonaise, a elabore un rapport detaille sur
la standardisation de ces dernieres3.

1 N° 143, novembre 1930 ; n° 167, novembre 1932.
2 Voir Revue internationale de la Croix-Mouge, n° 96, decembre 1926.
3 » » » » » n° 109, Janvier 1928.
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La plaque d'identite
et le cordon de suspension.

Le general Bouppert a pr6conis6 comme substance
pour l'etablissement des plaques d'identite le duralumin.
Se basant sur ce rapport, la Commission a r̂ dige"
les premieres resolutions qui furent adoptees par la
XIIIe Conference internationale de la Croix-Bouge a
la Haye, le 26 octobre 1928.

Ces resolutions enoncaient entre autres que les plaques
d'identite devaient etre fabriquees en duralumin.
Au cours de la 4e Session de la Commission de standar-
disation en octobre 1929, M. le general Marotte attira
1'attention de la Commission sur le fait qu'a la suite
d'essais tentes en France avec des plaques d'identite de
cette espece, il a ete demontre que le duralumin ne
presentait pas une capacite de resistance suffisante au
contact des produits de putrefaction.

La Commission de standardisation a modifie en conse-
quence le texte des resolutions et specifie que : « La plaque
d'identite doit etre en metal resistant aux produits de
la decomposition cadaverique ».

Au cours de la meme session (octobre 1929), M. le gene-
ral Marotte a signaie que des essais entrepris en Prance
avec des plaques d'identite en maillechort (alliage de
zinc et de cuivre) ont donne de meilleurs resultats que
ceux avec le duralumin. C'est a la suite de cette com-
munication que la Commission de standardisation a
emis le VOBU que la question de la resistance du duralumin
et d'autres metaux fut soumise une fois encore a un
examen experimental1.

Comme nous l'avons dit plus haut, la Suisse a accepte
la tache d'effectuer ces essais et l'a realisee.

Au cours des annees 1930-32, les substances suivantes
ont ete experimentees :

1 Voir mon premier rapport, Revue internationale de la Croix-
Bonge, n° 143, novembre 1930.
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Colonel J. Thomann.

I. PLAQUES D'IDENTITE.

a) Substances metalliques :
Aluminium.
Duralumin (alliage d'aluminium et de cuivre).
Anticorrodal (= al.+silicium-(-manganese-f-ma-

gnesie).
Zinc.
Maillechort (alliage de cuivre et de zinc).
Atelite A (alliage d'etain avec bismuth et cuivre).
Atelite B (alliage d'6tain avec alumin. et anti-

moine).
Aciers inoxydables.

Krupp V 2 A.H.
» V 2 A.H".
» V 17 F.

Acier anglais N° 4.

b) Substances non me'talliques :
Celluloid.
Caoutchouc durci.

(Je vous presente tous ces modeles, mentionnes ci-
devant.)

II a 6te possible de fabriquer pour ces essais des plaques
d'identite de ces diverses substances dans la forme corres-
pondant aux resolutions et de les munir des inscriptions
n^cessaires.

II n'a pas 6te possible de graver les inscriptions sur les
plaques en celluloid ; elles ont du 6tre faites au moyen
d'une encre speciale. II n'y avait egalement pas de
grandes difficultes a obtenir la facilite de cassure neces-
saire.

Pour eprouver leur resistance, ces plaques d'identite
ont £t6 conserves pendant une assez longue duree,
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La plaque d'identite
et le cordon de suspension.

c'est-a-dire environ dix jours, dans
de l'eau ordinaire,
de l'eau de mer,
de l'ammoniaque dilue,
de l'acide dilue (acide acetique).
Elles ont ete de plus exposees a des vapeurs humides

et seehes de gaz de combat (chlore, phosgene et ype"rite).
Elles ont ete egalement exposees au contact de pro-

duits de putrefaction, lors de la decomposition de ca-
davres d'animaux, dans la terre et a Fair.

Pour eprouver encore leur resistance, la plupart des
modeles experimentes ont ete egalement distribues a des
soldats qui durent les porter pendant une certaine duree,
pendues au cou, de fagon ininterrompue.

Enfin, l'on etudia egalement la maniere dont les
modeles experimentes se comportent au contact du
feu vif et de la chaleur.

L'epreuve de resistance au contact du feu et de la
chaleur a du etre entreprise, cette exigence ayant ete
formuiee ulterieurement par la Commission de standar-
disation et adoptee par la XIVe Conference internationale
de la Croix-Eouge en octobre 1930. Le texte du premier
alinea de la resolution est redige actuellement de la fagon
suivante :

« La plaque d'identite doit etre d'une substance
incombustible et resistant aux produits de la decom-
position cadaverique. »

A l'occasion du concours de 1931, les plaques d'iden-
tite durent etre soumises aussi a l'epreuve au feu vif et
a la chaleur. Comme il ne s'agit actuellement que d'une
recapitulation des essais entrepris, je n'entrerai pas plus
dans le detail de ees recherches. Ces dernieres sont suffi-
samment decrites dans les precedents rapports que j'ai
presentes a la Commission1.

Rapports doe annecs 1930 et 1932.
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Colonel J. Thomann.

Qu'il me suffise de renvoyer a ces derniers rapports.
Les essais ainsi entrepris ont donne les resultats sui-

vants :

Substances me'talliques.

L'Aluminium et le Duralumin sont trop peu resis-
tants au contact des produits de putrefaction, des
substances chimiques (gaz de combat) et fondent a la
flamme.

L'Anticorrodal presente une bonne resistance au contact
des produits de putrefaction et des substances chimiques,
bien meilleure que celle de 1'aluminium et du duralu-
min, mais se comporte comme ces derniers au contact du
feu vif.

Tous ces metaux legers ont un point de fusion trop bas
et fondent rapidement lorsqu'ils se trouvent en contact
avec le feu.

Les Ate'lites A. et B., en depit de leur bonne resistance
au contact des produits de putrefaction, sont inutili-
sables parce que, comme Faluminium et ses derives,
ils ne resistent pas au feu.

Le sine et le maillechort presentent trop peu de resis-
tance au contact des produits de putrefaction, des subs-
tances chimiques et de l'eau de mer. Tous les alliages
contenant du cuivre ont tendance a former du vert-de-
gris au contact de l'humidite, des substances chimiques
et des produits de decomposition cadaverique. II en
resulte des corrosions et les inscriptions deviennent
illisibles.

Les aciers inoxydables sont de beaucoup les plus resis-
tants de tous les metaux experimentes. Les plaques
d'identite fabriquees avec ce metal repondent a toutes les
exigences formulees pour une plaque d'identite solide et
durable. II ne semble pas exister de grandes differences
entre les diverses sortes d'aciers inoxydables. II s'agit
d'especes d'acier contenant du nickel et du chrome.
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La plaque d'identity
et le cordon de suspension.

J'attire ici a nouveau l'attention sur le fait que le Ser-
vice de l'intendance de l'arm^e frangaise et l'inspection
g^n^rale de l'habillement sont arrives, sur la base de leurs
propres essais avec des plaques d'identite en acier inoxy-
dable a des r'sultats analogues en 1931. Ces essais ont
etabli, eux aussi, que ce dernier metal est plus resistant
que certains alliages d'aluminium, comme le bronze
d'aluminium par exemple et certains alliages contenant
du nickel, tels que le fibro-nickel.

Substances non metalliques (caoutchouc durci, celluloid).

L'on a constate" que ces substances sont pour le moins
aussi r^sistantes au contact des produits de putrefaction
et des substances chimiques, que les me"taux qui avaient
etc" experiment's. Elles sont, par contre, facilement
combustibles, ce qui est egalement le cas pour toutes
les autres substances organiques.

II ressort en consequence de cette recapitulation que
seul l'acier inoxydable possede la resistance reclamee
dans les resolutions. Les essais effectues en France ont
demontre, comme les notres, que l'industrie peut fabri-
quer sans difficulte avec ce metal des plaques d'identite
repondant aux exigences formuiees par les resolutions.

II. CORDON DE SUSPENSION.

Pour les essais qui se trouvent recapituies ici, l'on
a utilise :

a) des cordons en coton solidement tresse ;
b) des lacets de fils metalliques, recouverts d'une

gaine de laine brune tressee.
(Je vous presente tous ces modeles mentionnes ci-

devant.)

Hi l'un ni l'autre n'ont donne satisfaction. Les premiers
etaient inutilisables en raison de leur combustibilite ;
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Colonel J. Thomann.

pour les seconds, la gaine etait egalement combustible.
Les minces fils metalliques de leur cote" avaient tendance
a se rouiller sous l'influence de la transpiration et de
l'humidite au contact de la putrefaction cadave"rique.
Us perdaient ainsi leur resistance me'canique. Des
essais ulterieurs ont ete n6cessaires, au sujet desquels
nous rapporterons dans les pages suivantes.

Pour compieter cette recapitulation, je rappellerai
encore que les concours institu^s par le Comite inter-
national de la Croix-Rouge en 1930 et en 1931 n'ont
compte" qu'une tres faible participation. Aucun des
modeles de plaques et de cordons de suspension presente"s
ne repondait aux conditions formule'es. II n'a ete decerne
aucun prix.

ISTOTJVEAUX ESSAIS EFFECTUES EN 1933

I. Plaques cfidentity.

La Society pour l'industrie de l'aluminium a Neuhausen
a mis a notre disposition des plaques d'identite fabriquees
avec trois nouveaux alliages differents de l'aluminium.
Ces derniers sont traites selon une methode speciale qui
ne nous a pas ete indiquee. Cette methode doit accroitre
et augmenter la resistance du metal. Les echantillons
ne repondaient pas par leur forme et leur dimension au
modele standardise. Cela n'empechait pas toutefois
d'entreprendre des essais. Ces sortes nouvelles, que je
vous presente ici, ont ete experimentees de la meme fagon
que ce-fut le cas pour les modeles de 1932. Les resultats
des experimentations sont resumes dans le tableau
suivant :
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Colonel J. Thomann.

Les diverses sortes y sont d^signies par les num6ros
I-IIL—II en ressort que ces sortes sont partiellement tres
r^sistantes. Les N0551 et II sont toutefois assez fortement
attaques par les vapeurs humides de chlore et de phosgene.
Comme ce fut le cas pour les plaques d'identite en alumi-
nium ou en alliages d'aluminium prec^demment exami-
nees, ces nouveaux modeles temoignent eux aussi d'une
trop faible resistance au contact du feu vif. Or, pour etre
conforme aux resolutions, la plaque d'identite doit etre
fabriquee en une substance incombustible. Ces nouvelles
sortes d'aluminium ne sont pas non plus utilisables de
ce fait pour la fabrication de plaques d'identite. Je vous
presente ces nouveaux modeles ayant servi aux diff erentes
experimentations. Nous n'avons pas experiments d'autres
substances nouvelles ; par contre, un certain nombre de
plaques d'identite en aciers inoxydables, telles que je les
ai decrites dans mon rapport compiementairedel932, ont
ete distribuees a des soldats sanitaires et portees durant
deux mois (ler mai-ler juillet 1933). Ces plaques d'identite
etaient munies d'une chaine, en sorte que les soldats pou-
vaient aisement les porter autour du cou ; de ces plaques
les unes etaient entourees d'une pochette en etoffe, les autres
etaient sans pochette. Le port de ces plaques n'a cause
aucune gene a leurs porteurs. Les plaques d'identite n'ont
subi aucune modification durant cette experimentation.
Elles s'averent done resistantes a l'humidite et a la trans-
piration, ce que vous voulez bien constater vous-memes en
controlant ces plaques que je vous presente ici. Les bons
resultats obtenus l'an dernier deja avec l'acier inoxydable
se trouvent confirmes par ce nouveau genre d'essais.

II. Moyens de suspension.

Les essais faits precedemment avec les cordons et les
lacets n'ayant donne aucun resultat satisfaisant, il a fallu
sur ce point egalement chercher une meilleure solution.
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La plaque d'identite
et le cordon de suspension.

L'on a envisage en premier lieu, comme substance
approprie"e pour le moyen de suspension, l'acier inoxy-
dable. II est possible de fabriquer sans grandes diffieul-
tes des chaines de ce metal, d'une e"paisseur suffisante.
Nos experiences ont montre que l'epaisseur du fil metal-
lique ne doit pas 6tre inferieure a 0,85 mm. Si la chai-
nette est faite en fil plus mince, elle se casse trop facile-
ment. Plus la chainette est mince, moins elle a de resis-
tance dynamometrique et plus il est difficile pour le
porteur de Sparer une chaine cassee.

Lors de son port par le soldat, nous avons obtenu
les meilleurs resultats avec des chainettes fabriquees
en fil d'acier de 0,85 mm. d'epaisseur. Ces chainettes
resistent a l'humidite, a la transpiration, aux substances
chimiques (gaz de combat) et aux produits de putre-
faction. Elles se comportent, de ce fait, exactement
comme les plaques d'identite fabriquees avec ce meme
materiel.

(Je vous presente ces chainettes, de me'me les plaques
d'identite en acier inoxydable ayant ete portees par
les soldats.)

Le port des plaques d'identite eomme bracelets (armee
francaise) necessite des chainettes plus epaisses qui,
d'ailleurs, comme cela m'a ete signaie de France, peuvent
etre egalement fabriquees sans difficulte par l'industrie.
II ne m'est pas encore possible de fournir des indications
precises au sujet du prix. Ces donnees ne pourront etre
fournies que lorsque des plaques d'identite avec chai-
nettes en acier inoxydable seront fabriquees en grandes
quantites. Jusqu'ici, je n'ai fait fabriquer ces plaques
et ces chainettes que dans la proportion neeessaire aux
essais. (Les chainettes ainsi que les plaques nous ont 6t6
livrees par la maison Huguenin freres, Le Locle, Suisse).
D'apres les indications fournies par la Prance, le prix
de la plaque sans chainette est de fr. frangais 0,48, celui
de la chainette de fr. francais 0,95. Ces renseignements
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Colonel J. Thomann.

se trouyent dans les rapports sur les essais, que j'ai regus
de France Fan dernier.

A la suite de ces resultats favorables obtenus avec les
aciers inoxydables, nous avons renonce" a de>elopper
ces recherches avec d'autres substances. D'apres les
experiences que nous avons faites avec beaucoup d'autres
me"taux et avec des substances de nature organique, il
nous parait tres improbable qu'une solution encore
meilleure puisse etre trouve"e actuellement.

Theoriquement, la chose serait peut-etre possible,
mais il est douteux qu'une autre substance soit aussi
utilisable pratiquement.

Conclusions.

Apres les essais poursuivis pendant plusieurs annees
pour trouver une substance permettant de fabriquer des
plaques d'identite incombustibles, de forme standardisee,
j'en viens a conclure que les aciers inoxydables sont les
plus appropries a cet usage. Les plaques d'identite fabri-
quees avec cette substance sont egalement d'une resis-
tance suffisante au contact des produits chimiques de
toute nature ; elles ne sont pas non plus detruites au
contact des produits de la decomposition cadaverique.
Ces aciers inoxydables permettent de fabriquer des
plaques d'identite et des chainettes. Les inscriptions
peuvent etre gravies en profondeur a l'aide de poincons.

Comme je l'ai mentionne de"ja dans mon rapport de
1932, il n'est pas n^cessaire de donner a ces plaques une
epaisseur de 2 mm. Une epaisseur de 8/10 de mm. a 1 mm.
est suffisante. Comme moyen d'attache au cou, il convient
de recommander des chainettes du meme metal, fabri-
quees en fil d'acier de 0,85 mm. d'e"paisseur.

Ainsi, tous les points qui n'^taient pas encore eclaircis,
au sujet des conditions exig£es pour les plaques d'iden-

et pour les moyens d'attache, se trouvent, je le crois,
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La plaque d'identite
et le cordon de suspension.

elucid^s. II me semble que, de ce fait, la tache confine
a la Suisse est aujourd'hui entierement aecomplie.

J'espere vivement que ces recherches detailiees, ainsi
que les nouvelles demonstrations que je viens de faire
fourniront a la Commission de standardisation les bases
dont elle a encore besoin pour modifier la redaction des
resolutions ante"rieures relatives aux plaques d'identite
et aux moyens d'attache. Ges nouvelles experimentations
apporteront done, je le souhaite, la solution que les
concours de 1930 et de 1931 n'avaient pu donner. Nous
constatons une Ms de plus avec satisfaction que les
essais effectues en 1931 en France confirment nos
r6sultats.

Berne, le 31 aout 1933.
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